
Messe du dimanche soir à Beauchamps sur Huillard

A partir du dimanche 12 avril, à 18h00, une nouvelle messe accueillera 
les chrétiens dans l’église, Saint Pierre de Beauchamps sur Huillard. Cela peut vous 
surprendre à l’heure où l’on croit que l’Église est en désuétude et en manque de 
prêtres.

« Que faisons-nous pour accueillir les Baptisés ? »
C’est suite à cette réflexion que nous nous sommes aperçus qu’un grand 

nombre de baptisés, travaillent à l’heure de la messe dominicale. D’autres sont 
accaparés par une fête le samedi soir et savourent la grâce matinée. Des courageux 
font du sport ou marchent sur un sentier de randonnée. Il y a ceux qui sont attirés 
par les vides greniers ou autres manifestations. Puis, les baptisés qui rentrent vers 
la capitale et qui n’ont pas trouvé de messes. . .
Nous nous demandons aussi, comment pallier au manque de prêtres, comment faire 
revivre les églises de nos villages ? ? . . .

Le  choix  d’une  messe  le  dimanche  soir 
s’est manifesté par le manque de célébrations à 
cette heure. Une seule existe avec beaucoup de 
succès,  sur  le  diocèse,  c’est  à  Saint  Paterne  à 
Orléans.
En célébrant une messe à 18h00 le dimanche soir, 
nous  validons  tous  les  points  soulevés 
précédemment.

Depuis 3 ans, le 1er jeudi de chaque mois, il 
est organisé une soirée de Louange et d’Adoration 
du  Saint  Sacrement,  dans  la  magnifique  petite 
église Saint Pierre de Beauchamps sur Huillard.
Nous avons favorisé ce lieu :
-  cette église est chauffée et elle est quasiment 
centrale pour les 3 groupements de Bellegarde, 
Lorris et Varennes-Changy.

- L’église des Beauchampois est placée sur l’axe de retour sur Paris, positionnée à 
égale distance de Pithiviers, Montargis, Gien, Sully et Chateauneuf sur Loire.

Nous allons vivre la grande fête de Pâques. Au moment du Gloria lors de la 
veillée, les cloches sonneront, pour annoncer : « Le Christ est ressuscité ! »
Le dimanche 12 avril, quand résonneront les cloches
dans la vallée du Huillard pour annoncer la messe,
 seul, votre cœur ressentira cette grande émotion . . .

Jacques Fernet


